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Le début d’une 35e année de publication

Le Courrier du Sud - Numéro 1 - volume 35

Sous le titre “Un jeune qui promet”, notre photographe Bernard 
Brault publiait dans notre édition du 1er février 1978, cette photo 
où Wayne Gretzky, âgé de 16 ans, trouvait le fond du filet lors de 
son premier but pour Equipe Canada contre les Américains.
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Sans chercher une autre ex­
cuse pour célébrer, il semble 
approprié au terme de 34 an­
nées de succès continus, que 
le “Courrier du Sud” fasse état 
avec éclat auprès de ses com­
manditaires et de ses lecteurs, 
d’une sage maturité sinon de 
sa relative longévité.

Le chemin parcouru par le 
“Courrier du Sud” depuis sa 
fondation ne s’est pas effectué 
sans incidents de parcours.

A l’instar de toute entreprise 
qui doit percer le marché en 
s’assurant une clientèle loyale, 
une certaine ténacité alliée à 
des risques calculés ont relevé

financièrement le défi où d’au­
tres ont failli.

Une équipe de collabora­
teurs dynamiques et compé­
tents a permis le succès de 
l’entreprise.

En ce premier jour d’une 35e 
année, il faudra souligner tout 
un réseau d’hebdomadaires 
“Les Hebdos Rive-Sud” cha­
cun autonome et inter-dépen­
dant au niveau commercial, qui 
au cours des ans, sont venus 
se greffer au “Courrier du 
Sud”.

L’apport grandissant de ce 
réseau au “Progrès de la Rive- 
Sud” comme nous le souli­

gnons dans nos publi-reporta- 
ges, est inestimable.

Notre clientèle profite de la 
qualité et de la valeur de cette 
famille d’hebdos dont les suc­
cès ne pourront que se multi­
plier dans les mois qui vien­
dront.

Rarement une année s’est é- 
coulée sans que la régie inter­
ne ne mette tout en oeuvre 
pour s’ouvrir largement à de 
nouvelles techniques de pré­
sentation.

L’année 1981 ne fera pas ex­
ception à la tradition.

La direction.

LE COURRIER DU SUD DESSERVANT UNE POPULATION DE 4500 00
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l’Hebdomadaire régional au plus fort tirage au Québec
LAFLECHE - LONGUEU1L - ST-LAMBERT - LEMOYNE - PREVILLE - GREENFIELD PARK 
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Salon de la sous-traitance

POSSIBILITÉ DE 
300 MILLIONS $
EN CONTRATS POUR 
LA RIVE-SUD
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Le président du Salon de la souMraitance, M. René Delarue (au centre), a présenté le 
programme de ce Salon en présence de Mme Thérèse Beaupré (à gauche) et de M. René 
Lemaire, président de la SPRS (à droite). (Photo: Bernard Brault).

Au nombre des personnalités qui assistaient jeudi dernier au 
lancement du nouvel album de Ginette Peno, on pouvait aperce­
voir nul autre que Pierre-Marc Johnson, ex-ministre du Travail et 
actuellement ministre à la Consommation et aux Institutions fi­
nancières: “Je me trouvais dans le hall quand j’ai vu Jean-Pierre 
Ferland qui m’a invité à me joindre au groupe, ce qui fait que je 
me retrouve parmi vous un peu par hasard”, a-t-il expliqué.

Depuis le 13 avril dernier, on sait que Pierre-Marc Johnson (PQ) 
a été reporté au pouvoir et qu’il siégera, pour la première fois, en 
face de son frère Daniel (Lib.). “On est face à face depuis long­
temps même s’il ne nous est jamais arrivé d’être confrontés pu­
bliquement”, dit-il, sourire en coin.

À la C.S. Jacques-Cartier

UNE DEMANDE
UNILATÉRALE D’INTÉGRATION

TEXTE MARIE-JOSÉE ÉMARD
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UN SURPLUS DE 1.9 MILLIONS 
ET UNE BANQUE DE TERRAINS
DE 800 000 p.c. PAGE A3

La Rive-Sud en plein Progrès
Il vient d’ouvrir ses portes

Le CENTRE D’ESTHÉTIQUE et de BRONZAGE
LES DEUX “LL”

Au 3081 de la rue De Lyon, à Longueuil, vient 
d'être inauguré le tout nouveau CENTRE 
D'ESTHÉTIQUE et de BRONZAGE LES DEUX 
“LL”

Linda Labrèche la propriétaire, Mimi et Josée 
toutes trois esthéticiennes, offrent un program­
me complet d'esthétique s'adressant aux fem­
mes et aux hommes.

De rexcluslf
Le CENTRE D'ESTHÉTIQUE et de 

BRONZAGE LES DEUX “LL" propose six (6) 
faciaux différents avec les brosses électriques: 
merveilleuse nouveauté en exclusivité dans la 
région métropolitaine, aux DEUX “LL". Cet 
appareil permet de nettoyer la peau plus en pro­
fondeur, d'activer la circulation sanguine et de 
mieux faire pénétrer les produits actifs du Dr. 
Renaud. LES DEUX “LL" offrent aussi diffé­
rents traitements, dont le peeling pour assou­
plir la peau, en affiner le grain. Le collagène 
pour redonner son élasticité, Thydrater et la raf­
fermir. L'analyse de la peau et la consultation 
sont gratuites.

L'épilation est faite d'une façon impeccable 
chez LES DEUX “LL", que ce soit avec la cire 
chaude ou tiède. De plus, le traitement Propil 
dont les résultats sont comparables à ceux de

Télectrolyse, otrre une épilation permanente 
(réalisée en plusieurs séances).

Du nouveau
LES DEUX “LL" sont heureuses de représen­

ter les produits naturels “Nelly de Vuyst" et le 
tout nouveau traitement “BurMask" qui traite 
tous les types de peaux selon leurs problèmes

v
Aux DEUX "LL", Marié récaptlonnüta, Joaéa aathétlclan- 
na masseuse, Linda esthéticienne propriétaire et Mlml 
esthéticienne forment une équipe dynamique. (Photo Ber­
nard Brault) n *Suite P. 2

CONCOURS
DE

CHAPEAUX

La Rive-Sud en plein Progrès

Publi-Reportage

Le manoir St-Lam- 
bert organise à cha­
que année à l’occa­
sion du Vendredi 
saint son concours 
de chapeaux de Pi­
ques. Les dames du 
manoir font preuve 
de beaucoup d’ima­
gination comme 
cette participante. 
(Photo: Bernard
Brault).

UNE NOUVELLE SALLE DE SPECTACLE À LONGUEUIL

Le motel St-Charles inaugure la SALLE “DA VID SCOTT99

Le motel St-Charles deviendra l'endroit par 
excellence des spectacles sur la Rive-Sud 
avec sa toute nouvelle SALLE “DAVID 
SCOTT". Se succéderont des artistes renom­
més et des groupes rock, jazz, blues, county, 
dixieland, etc.

Situé au 735 St-Charles est à Longueuil, un 
endroit central entre le pont Jacques-Cartier 
et le tunnel Lafontaine, le motel St-Charles 
ouvrira d la population de la Rive-Sud, à comp­
ter du 27 avril, la SALLE “DAVID SCOTT" qui 
sera inaugurée par l'artiste lui-même; celui qui 
a personnifié Elvis Presley dans la superpro­
duction de $13 millions de la Warner Bros, 
“This is Elvis".

BAR SALON

La SALLE “DAVID SCOTT" aménagée au 
sous-sol du complexe motel St-Charles, pour­
ra recevoir 225 personnes et possédera deux 
scènes.

Des spectacles y seront donnés tous les 
soirs au rythme de deux par soir, le jeudi,

vendredi et samedi, et d’un le dimanche. La 
direction artistique de la salle est confiée à M. 
Jacques Gendron, bien connu dans les orga­
nisations sportives de la Rive-Sud. David Scott 
y tiendra l'affiche durant les deux premières 
semaines. Du dimanche au mercredi, le popu­
laire Pierre Perpall assurera le divertissement 
de la clientèle.

David Scott Elvla Praalay dana la auparproductlon holly- 
woodlanna "Thla la Elvla".

Suite P. 2

Publi-Reportage

Dernière semaine pour participer à notre grand concours!
5 heureux gegnantf te mériteront chacun un de cet prix

•Une Pontiac Acadian da Labelle Pontiac Buick Ltéa, 11251 est rua Notra-Dama, Montréal 
•Un voyage d'une semaine pour 2 personnes, h6tel inclus, é Agadir, au Maroc, offert par Voyages 
Nouvelle France et Royal Air Maroc

•Un voyage d'une semaine pour 2 personnes, hôtel inclus, à Torremolinos, offert par Travelaide et Iberia
•Un ensemble de golf offert par Sports-Experts
•Une bicyclette Avant-Garde, 10 vitesses, offert par Miracle Mart

PLACE LONGUEUIL A L EST 
DUPONT
JACQUES CARTIER

BONNE CHANCE 
AUX

PARTICIPANTS!
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Saint-Hubert
Un atelier ravagé par les flammes

(A.G.) Un atelier entièrement détruit dans la matinée du nier. signalé vers 4h30 l'intervention de 35
de fer forgé a été par les flammes tôt jeudi 16 avril der- L'incendie a été et a nécessité pompiers-sapeurs

NUMERO 1-VOLUME 35
C’est ce que la première page du 

Courrier du Sud annonce cette se­
maine. Une trente cinquième année 
de publication commence dans la sé­
rénité. Le président fondateur Jean- 
Paul Auclair aura su conduire à tra­
vers de multiples écueils sa barque 
à bon port. Je soupçonne que la 
qualité de ses collaborateurs aura 
joué un grand rôle au cours de trois 
décades et demie de succès contant. 
Mais qui sélectionne les collabora­
teurs? Un propriétaire doué d’un bon 
jugement évidemmment.

MOUTON NOIR

Dans le quartier de Gouin, un de 
mes neveux, gérant de caisse popu­
laire de son métier se présentait can­
didat libéral lundi dernier. J’ai adres­
sé des prières au bon Dieu. Mon neveu 
a été battu. Merci mon Dieu...je vous 
aime!

DEFENSEURS DE LA 
FRANCOPHONIE?

C’est William Shakespeare qui 
écrivait: “what’s in a name?” Bien sûr 
l’habit ne fait pas le moine. Mais je 
m’interroge tout de même sur les mo­
tivations profondes de 15 des 42 
députés libéraux élus lundi le 13 avril 
dernier. A titre d’exemple: Herbert 
Marx, Joan Dougherty, Christos 
Sirros, John Ciaccia, Clifford Lincoln, 
Maximilien Polak, Roma Hains, Harry 
Blank, John O’Gallagher, Cosmos 
Maciocia, William Cusano, Richard 
D. French, John Kehoe, Robert 
Middlemiss. Mark Assad, Reed

Scowen. Le tiers de l’équipe libérale 
à l’Assemblée Nationale est là pour 
défendre non pas les intérêts pre­
miers du Québec mais pour diluer la 
francophonie dans le multiculralisme 
d’une Canada où le Fédéral impose 
sa loi. C’est Georges Lalande, candi­
dat libéral défait dans Maisonneuve 
qui dans un post mortem définit le 
mieux le balayage: "c’est pour avoir 

. négligé l'attachement des Québécois 
aux valeurs du Québec que le Parti 
libéral a connu une si cuisante défai- 
te.”

Anglophones ou allophones qui se 
lancent en politique pour contribuer 
à la défense des droits culturels et 
économiaues des Québécois devien­
nent péquistes et partent crédibles.

Pour ce qui est des 27 députés libé­
raux aux noms à consonnance fran­
cophone élus, nous savons tous 
qu’ils ont refusé de faire l’unanimité à 
l’Assemblée Nationale contre le 
projet de rapatriement unilatéral de 
la Constitution de premier ministre 
Trudeau. Quand je dis tous, c’est ex­
ception faite de deux ou trois nou­
veaux élus, néophytes en politique.

L’OPPOSITION

Le gouvernement élu se sent pro­
bablement mieux appuyé par la popu­
lation lorsqu’à l’Assemblée Nationa­
le la critique de l’Opposition vient de 
Ciaccia, Scowen et demain des mem­
bres allophones et anglophones pré­
cédemment énumérés. Si la critique 
est constructive, bravo! mais atten­
dons voir. Si le nouveau groupe se 
joint à Ciaccia et surtout Scowen 
oour nous entretenir d’imaginaires
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■ LUCIEN BEAUREGARD

entreprises qui quittent le Québec 
durant les quatre prochaines années, 
j’en aurai mon maudit voyage.

CETTE CHERE SOLANGE

"Elle pleurait...pleurait...pleurait... 
toutes les larmes de son corps y pas­
saient”. C’est le lot de toute person­
ne qui renie ses écrits et confie à un 
dieu païen son âme et conscience. Le 
jour où ce dieu est renié de ses adora­
teurs infidèles et voué aux tourments 
d’une Opposition impuissante et 
sans gloire, ses bras droits tombent 
avec lui, certains comme Solange de 
l’oubli qu’elle fut jamais autre chose 
qu’une journaliste, parfois écrivain, 
(ou devrais-je écrire "écrivaine?” Son 
court passage à l’Assemblée Natio­
nale aura tout juste réussi à lui faire 
perdre quelques milliers de lecteurs. 
Personnellement, la lecture des aven­
tures d’une girouette ne m’excite pas 
tellement.

LA DISCIPLINE

Une réflexion de Philippe Myre, 
gardien de but de l’équipe du Canada 
suite à son humiliante défaite aux 
mains des soviétiques (8-2) "Les 
soviétiques sont très adroits dans 
leurs passes. Ils ont beaucoup de 
jeux stéréotypés, mais aussi beau­
coup de talent et surtout beaucoup 
de discipline.” Le Canadien peut re­
prendre le chemin de la gloire si le 
prochain entraîneur place la discipli­
ne avant l’image de bon gars. - Plutôt 
être détesté si les victoires s’ensui­
vent.

ENQUETE REQUIRE

J’aimerais savoir qui a aidé les 
bérets blancs à distribuer le torchon 
"Vers demain” à des milliers d’exem­
plaires et à un coût que n’auraient pu 
défrayer les membres de cette secte 
vouée au diable. A domicile, j’ai reçu 
quatre copies de "Vers demain” du­
rant la campagne électorale et six au 
bureau. Si on se demande qui avait 
intérêt à voir circuler la caricature 
nazi du cabinet Lévesque, la réponse 
est facile mais le jugement serait 
malhonnête. La liberté d’expression 
doit s’imposer des limites, et le 
public doit connaître la source des 
contributions qui a permis à ce tor­
chon de "Vers demain” de circuler si 
librement, durant toute la campagne 
électorale et surtout la veille même 
du scrutin. Portas, vous connaissez? 
C’est le plus écoeurant du groupe 
minoritaire au Québec. Probablement 
renié par Claude Ryan et les minori­
tés, ce même Portas aurait été digne 
de "Vers demain.”

Pour décorer c’est

Bétonel
OUVERTURE 

JEUDI 23 AVRIL

ENFIN! Un Centre de produits 
Bétonel sur la Rive-Sud 
pour vous servir
• Gros & Détail -
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Disponible seulement chef les marchands SÉTOWIL

de Saint-Hubert, 
qui ont mis près 
d'une heure à 
maîtriser le 
sinistre.

L’entreprise le 
Fer Ornemental 
Yvon Lacoste, 
située au 9680 
Chemin Chambly, à 
Saint-Hubert, a 
subi des dom­
mages qu’on 
évalue à plus de 
200,000$; la bâtisse 
est considérée 
comme une perte 
totale, tandis que 
l'équipement de

l'atelier, d’une 
valeur de plus de 
150,000$, serait, lui 
aussi, irrécupé­
rable.

Les enquêteurs 
du service des in­
cendies de Saint- 
Hubert n'ont pas 
encore déterminé 
les causes du 
sinistre, leurs 
recherches avant 
été ralenties en rai­
son du congé pas­
cal.
Incendie mineur

Un peu plus tôt, 
au cours de la 
même nuit, les

flammes s’atta­
quaient à une 
résidence familiale 
de Saint-Hubert, 
située au 3580 rue 
Rideau. Cette fois, 
le feu n'a causé 
que des dommages 
légers, et a pu être 
éteint en l’espace 
de 25 minutes.

Une enquête se 
poursuit relative­
ment à cet incen­
die dont les causes 
sont pour le mo­
ment inconnues, 
mais dont l’origine 
serait "douteuse”.

Epidémie de 
à Brossard
(A.G.) Une vérita­

ble épidémie de 
vols dans des véhi­
cules s’est emparée 
de Brossard, où une 
douzaine de délits 
de ce type se sont, 
produits de jeudi à 
samedi dernier.
Les méfaits ont 

été commis particu­
lièrement dans les 
secteurs A et P de 
la municipalité; 
contrairement à 
l’habitude, les pré­
sumés coupables 
ne se sont pas atta­
qués à de l’équipe­
ment ou des pièces

d’automobile, mais 
ont préféré dérober 
des objets ou mar­
chandises laissés 
dans les véhicules, 
tels que des vête­
ments. Dans plu­
sieurs cas, les vi­
tres des voitures 
ont été brisées.
Club de golf 

Des malfaiteurs se 
sont par ailleurs in­
troduits dans les lo­
caux du club de golf 
Champlain Bros­
sard au cours de la 
nuit de samedi der­
nier. Ils auraient 
quitté les lieux em-

vols
portant la caisse en­
registreuse de l’éta­
blissement, et non 
sans avoir causé 
quelques dégâts 
(télévision brisée 
etc.) Pour le mo­
ment, on ne connaît 
pas le montant total 
des pertes subies 
par le club.
Enfin, tout au long 

du week-end, quel­
que 6 vols par ef­
fraction dans des 
résidences ont été 
commis un peu par­
tout sur le territoire 
de la municipalité 
de Brossard.

maniement d’armeCours de
Voici quelques bon­

nes raisons de vous ins­
crire au prochain cours 
de maniement d’arme:
- dernier cours dans la 
région ce printemps
- réservation assurée... 
si payée à t'avance

- assurance d’obtenir 
votre certificat à temps 
pour l'automne
- cours complet dans 
une seule journée
- instructeurs*qualifiés 
et... patients

Ce rendez- vous

est fixé pour 
dimanche le 26 avril 
dans le sous-sol de la 
Caisse Populaire de 
Beloeil au 830 boul. 
Laurier, Beloeil, Qué. Le 
cours débutera à 8:00 
heures

Fleuriste
attaqué

(A.G.) Un fleuriste de Longueuil a con­
nu une fin de semaine de Pâques mou­
vementée, ayant été attaqué, dans la 
soirée de samedi, par un individu qui lui 
a subtilisé la somme de 1,500$, avant de 
prendre la fuite.

Il était environ 21h30 lorsque le pro­
priétaire de Fleuriste Rive-Sud, du 156 
Curé Poirier ouest, se dirigeait vers son 
automobile, après avoir fermé son éta­
blissement, ses recettes de la semai­
ne en main.

C’est alors qu’il a été subitement 
poussé par un homme non armé qui lui 
a arraché le sac dans lequel il transpor­
tait l’argent; le bandit a ensuite pris la 
poudre d’escampette, laissant le com­
merçant quelque peu abasourdi, mais 
sain et sauf.

Vol qualifié
Un autre vol qualifié est survenu à 

Longueuil un peu plus tôt dans la se­
maine, soit dans la soirée de jeudi der­
nier.

Deux individus armés de revolvers se 
sont présentés au Marché Saindon, du 
433 rue Sainte-Hélène, où ils ont forcé la 
caissière à leur remettre le contenu du 
tiroir-caisse, soit la somme de 5,129$.

Le service de police de Longueuil 
poursuit son enquête relativement à ces 
deux affaires.

/ "N
Faites désormais appel 
au Service d'impôt Beneficial.

Découvrez 
ce qui vous 
échappe.
La législation fiscale prévoit plus de 150 déduc­
tions. crédits et exemptions fiscaux Particulière­
ment qualifiés, nos préposés à ( établissement des 
déclarations d'impôt les connaissent tous et 
rechercheront minutieusement chaque dégrève­
ment auquel vous avez droit Cette année, faites 
désormais appel à Beneficial et ne laissez plus 
échapper vos déductions fiscales!
Téléphonez ou venez nous voir dès aujourd'hui. Il 
n'est pas nécessaire de prendre rendez-vous

Service d’impôt Beneficial
Service d'impôt Beneficial au bureau le plus proche de
Beneficial
LONGUEUIL — (2 bureaux)
• 1494 Chemin Chambly......................  674-1516
• 173 rue St. Charles. Ouest................  677-2828
ST HUBERT-
3487 Boul Taschereau.......................... 676-7796

v________ ___________ y

La Rive-Sud en plein Progrès suite de ta page i

CENTRE D’ESTHÉTIQUE
particuliers. Et pour la cellulite, LES DEUX "LL” 
ont le fameux appareil "Biodelta” avec électro­
des. Il est à noter que les traitements pour le 
corps ne sont offerts qu'aux femmes ainsi que 
les massages corporels.

Bronzage
Le Centre LES DEUX "LL” est doté de trois 

cabines de bronzage avec lits solaires. Les 
appareils du Dr Muller permettent d'obtenir un 
bronzage égal sans aucun danger et les trois 
cabines privées des DEUX "LL permettent de 
profiter sans attendre, de ce service. Voici des 
effets d'un traitement de bronzage technique: 
active le surplus d'énergie, effets thérapeuti­
ques sur les maladies de la peau, n'entraîne 
aucun risque de cancer, synthétise la vitamine 
"D” et stimule la production de calcium, ne 
contient pas de rayons "B” et par consé­
quent ne provoque pas le vieillissement de la 
peau.

Le CENTRE D'ESTHÉTIQUE et de 
BRONZAGE LES DEUX "LL” se présente à sa 
clientèle dans un décor des plus agréable et une 
ambiance de détente. Il esté noter que des spé­
ciaux seront offerts chaque mois tels que les 28 
et 29 avril seront les soirées spécialement ré­

servées aux hommes. Voir nos spèciaux dans 
les pages sportives de cette semaine.

LES DEUX "LL”, 3081 De Lyon, Longueuil. 
Pour information: 670-1741.

Lét cabines de bronzage 
ont un cachet particulier. 
(Photo Bernard Brault).

Les soins esthétiques sont 
donnés dans des cabines in­
dividuelles dotées des appa­
reils les plus modernes. 
(Photo Bernard Brault).
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I David Scott... 1
L'aménagement de la salle a été prévu pour 

que les clients profitent au maximum des 
spectacles en sécurité puisque tout le com­
plexe est doté de gicleurs automatiques.

est, prés du boul. R. Therrlen à Longueuil. 
Pour l'ouverture le 27 avril, et pendant deux 
semaines, David Scott lui-méme, sera en ve­
dette. Pour réservations, 670-7639 et 677-2855.

Laplace “reprend se place"

M. Françis Laplace premier propriétaire du 
motel St-Charles (autrefois motel de la Place) 
a "repris sa place” et prépare avec beaucoup 
d'enthousiasme l’ouverture de la SALLE "DA­
VID SCOTT”.

Evidemment, le motel St-Charles maintien­
dra ses excellents services de réception, bar, 
motel, restaurant et salle à manger.

Le chef Nlck Tucci bien connu sur le Rive- 
Sud offrira aux clients, à des prix raisonna­
bles, ses spécialités de fruits de mer, steaks 
et ses fameux mets Italiens chaque soir de 19 
hres à la fermeture.

Le rendez-vous des amateurs de spectacles 
de la Rive-Sud sera donc i la SALLE "DAVID 
SCOTT” du motel St-Charles, 735 St-Charles

fiMMl
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La complaxa du motal St-Charlan è Longuaull. (Photo 
Barnard Brault). (
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Brossard porte sa banque 
de terrains à 800 000 
pieds carrés

Débrayage des cégépiens
Mécontentement réel ou fin 
hâtive de la session?

MARIE-JOSÉE EMARD

L’acquisition récente d’une bande 
de terrains de 260,000 pieds carrés, 
en bordure de la voie maritime, porte 
à près de 800,000 pieds carrés le total 
de la banque de terrains dont dispose 
la ville de Brossard à cet endroit. La 
ville de Brossard a le droit d’acquérir 
des terrains en vertu d’un bill privé.

Il y a quelques mois, un premier 
achat octroyait à Brossard 550,000 
pieds carrés de terrains, en bordure 
du fleuve. Par ces acquisitions, Bros­
sard veut prendre le contrôle du déve­
loppement dans ce secteur et ainsi 
éviter de donner naissance à du déve­
loppement sauvage. Les terrains ser­
viront pour fins de spéculation et 
pour des projets de développements 
futurs, dans une perspective de pla­
nification d’ensemble.

JEAN LEBEAU

Il n’est nullement dans l’intention 
de l’administration municipale de 
convertir ces terrains en espaces 
verts, à court ou à long terme; les in­
vestissements consentis sont beau­
coup trop considérables pour qu’il en 
soit ainsi. La banque de terrains ser­
vira exclusivement à du développe­
ment et les terrains seront revendus à 
des promoteurs.

Pour ce qui est d’un parc en bordu­
re du fleuve, Brossard se dit prête à 
louer de l’Administration de la voie 
maritime un immense terrain, cou­
vrant un million de pieds carrés et si­
tué aux limites nord-ouest de la ville. 
Toutefois, la ville de Brossard ne 
croit pas qu’elle puisse aménager 
seule cet espace sans un partage des 
coûts avec les autres paliers de gou­
vernements.

Réunis mercredi dernier en assemblée 
générale, les étudiants du Collège 
Edouard-Montpetit ont choisi le débraya­
ge et l’occupation des locaux. Cepen­
dant, à l’annonce du débrayage, le per­
sonnel du cegep a reçu ordre de fermer 
les bureaux et de quitter les lieux, ce qui 
a entraîné l’inutilité de l’occupation et le 
fait que les étudiants aient bénéficié d’un 
long congé de Pâques.

Les étudiants du 
Collège Edouard- 
Montpetit ont pro­
cédé mercredi der­
nier à un débraya­
ge, choisissant a- 
lors d’occuper les 
locaux du cegep

jusqu’à la tenue 
d’une prochaine 
assemblée généra­
le, celle-ci pouvant 
avoir lieu aujour­
d’hui.

Les étudiants 
veulent ainsi ex­

primer leur mécon­
tentement face à 
une hausse de 
leurs frais spé­
ciaux: jusqu’à
maintenant, les é- 
tudiants payaient 
$23. par session 
pour bénéficier 
d’activités socio­
culturelles et d’une 
carte estudiantine. 
Or, on leur récla­
mera bientôt $43. 
par session in­
cluant l’utilisation 
du nouveau com­
plexe sportif.

Comme l’avis de

motion, voté à cet 
effet par le CA du 
Collège, peut diffi­
cilement être ré­
visé avant la fin de 
la présente session 
(le deuxième mardi 
de mai étant la da­
te de la prochaine 
réunion des admi­
nistrateurs) quel­
ques étudiants, 
dont Normand De- 
lisle, le porte-paro­
le principal, ont 
suggéré de repor­
ter toute l'affaire 
en septembre, 
puisque, de toute

façon, $23. ont déjà 
été versés au 
compte de la ses­
sion d’automne: 
"Nous pourrions 
agir lors du pro­
chain versement et 
manifester notre 
désaccord à ce 
moment-là”.

Cependant d’au­
tres intervenants 
se sont dits d’un 
avis contraire, af­
firmant qu’en sep­
tembre, la clientèle 
scolaire ne sera 
pas la même et 
qu’il est préférable

d’agir rapidement.
Occupation des 
locaux ou 
vacances 
prématurées?

L’un des étu­
diants, massés 
dans la cafétéria 
du Collège, en a 
fait sourire plu­
sieurs grâce à la 
pertinence de ses 
propos: “La fin de 
semaine de Pâques 
nous promet du 
beau temps, a-t-il 
expliqué, la plupart 
des étudiants se 
sentent fatigués et 
accusent un cer­
tain retard dans 
leurs travaux; de 
plus les Expos s’en 
viennent... en con­
séquence je de­
mande non pas un 
débrayage tradi­
tionnel (de toute 
façon personne ne 
restera pour occu­

per les locaux) 
mais plutôt une 
bonne journée de 
congé”.

Cette requête a 
soulevé des indi­
gnations avant d’ê­
tre rejetée, mais 
elle n’en restait 
pas moins élo­
quente...

Quoi qu'il en 
soit, à quinze jours 
de la fin de leur 
session, les étu­
diants semblent 
bénéficier de nom­
breux atouts car 
s’ils désirent vrai­
ment écourter leur 
trimestre, à peu 
près rien ne saurait 
s’y opposer. En ef­
fet, les travaux de 
réfection entamés 
ne peuvent être in­
terrompus aisé­
ment de telle sorte 
que personne ne 
songerait à pro­
longer le trimestre.

Des étudiants de Jacques-Rousseau en France

1.9 millions de surplus pour 
la ville de Brossard

Ils ont besoin de 20000$d’ici l’automne
CLAUDE BEAUBIEN

L’administration 
municipale de Bros­
sard a complété 
l’année 1980 en en­
registrant un im­
pressionnant, sur­
plus financier de 
1 913 000$, issus de 
la compilation fina­
le des états finan­
ciers de 1980 les­
quels ont été ap­
prouvés et adoptés 
par le conseil muni­
cipal la semaine 
dernière.

Des revenus su­
périeurs de 
1 657 000$ aux pré­

visions et des dé­
penses de moins de 
256 000$ par rap­
port aux dépenses 
budgetées ont lais­
sé un excédent de 
1 913 000$ dans les 
coffres de lavilje.

L’écart de 
1 657 000$ en nou­
veaux revenus pro­
vient principale­
ment des revenus 
de sources locales, 
pour un montant de 
427000$; les droits 
de mutations immo­
bilières, 102 000$; 
les pénalités et les

amendes, 187 000$; 
les intérêts de ban­
que et autres reve- 
nus d intérêt, 
460 000$; des reve­
nus de divers autres 
sources, 310 000$; 
et des subventions 
pour un montant de 
171 000$.

L’épargne réali­
sée au poste du dé­
neigement, en 1980, 
associée à une ré­
duction de la quote- 
part de Brossard au 
transport en com­
mun, à cause des 
arrêts de services
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■ JEAN LEBEAU

dans les autobus, a 
permis de retran­
cher un montant de 
256 000$, au chapi­
tre des dépenses 
prévues.

Un montant de 
795 000$ a été ap­
proprié à même le 
surplus de l’année 
1980 et affecté à l’é­
quilibre du budget 
de 1981. Une bonne 
partie du reste du 
surplus servira à fi­
nancer des dépen­
ses d’immobilisa­
tions futures, dont, 
en 1981, l’agran­
dissement du poste 
de police et du 
dépôt des Travaux 
publics et des 
parcs.

Si ils réussissent 
à amasser entre 15$ 
et 20,000$ d’ici l’au­
tomne prochain, ils 
pourront s’envoler 
tous les quinze vers 
la France dans le ca­
dre d’un échange 
culturel entre étu­

diants. Pour ce faire 
le groupe d’étu­
diants du secondai­
re III de la Polyva­
lente Jacques- 
Rousseau devra 
solliciter de diffé­
rentes façons la po­
pulation de la Rive-

Sud.

Alors qu’en mai 
1980 une vingtaine 
d’élèves français 
étaient reçus par le 
groupe de Jacques 
Rousseau à l’occa­
sion d’un séjour de

15 jours, les hôtes 
de ce stage mani­
festaient au mo­
ment du départ, le 
désir de vivre une 
expérience sembla­
ble dans les fa­
milles françaises 
de la région de Pa­

ir

1

(Photo: Claude Beaubien).

risetd’Epinal.

Le projet est res­
té latent pendant 
plusieurs semaines 
et a finalement 
abouti grâce à l’in­
sistance de cer­
tains étudiants au­
près de trois pro­
fesseurs. Louisette 
Boucher, Lise 
Saint-Denis et Gas­
ton Benney agiront 
en effet comme par­
rains du voyage. No­
tons cependant que 
tout l’aspect orga­
nisation est entre 
les mains des jeu­
nes, les, éduca­
teurs agissant en 
tant que personne 
ressource.

La première acti­
vité visant à finan­
cer le voyage, se 
déroulera le 29 a- 
vril prochain à la

Polyvalente Jac­
ques-Rousseau a- 
lors qu’un “souper 
bénéfice” préparé 
par les étudiants de 
la cuisine profes­
sionnelle sera ser­
vi par les partici­
pants au projet de 
voyage. Devant se 
dérouler vers 19h00, 
le souper sera agré­
menté d’une anima­

tion-surprise.
La distribution de 

catalogues, la ven­
te de chocolat, la 
publication d’un dé­
pliant publicitaire 
et la sollicitation de 
dons, feront partie 
des moyens que 
prendront les étu­
diants d’ici l’autom­
ne afin de réaliser 
leur grand rêve.

SERVICE DE 
PHOTOCOPIES

267 OUEST, ST CHARLES 
LONGUEUIL

À Saint-Hubert

Propriétaires et conseil 
face à face CLAUDE BEAUBIEN

Le comité execu­
tif du Groupement

La Fenêtre du Futur Enr
DE RABAIS SUR

•DRAPERIES 
•RIDEAUX, 
•COUVRE- 

LITS>!

NOTRE SPÉCIALITÉ: 
STORES VERTICAUX, 
ET VÉNITIEN DE
25%à 35%
DE MOINS

►TOILES
Confection de luxe, 
installation garantie 
sur simple appel à:

384-2989

Vous aurez 
gratuitement

•Conseil en décoration 
• Livraison 
•Service à domicile

Notre service se fait à votre domicile seulement. 
Nous n avons pas de magasin c'est vous qui en profitez

des Proprietaires et 
Résidants de Saint- 
Hubert, une asso­
ciation qui se porte 
à la défense des 
contribuables de la 
deuxième ville de la 
Rive-Sud, rencon­
trera les membres 
du conseil munici­
pal le 2/ avril pro­
chain.

La réunion qui se 
déroulera a la salle 
du conseil vers 
19h00, sera proba­
blement l’occasion 
pour les deux par­
ties de faire le point 
sur plusieurs dos­
siers. Lordre du 
jour élabore par le 
GPRSH comporte 
entre autre, I obten­
tion gratuite des 
documents otticiels 
de la ville et l’acces- 
sibilité avant les as­
semblées publiques 
au matériel de tra­
vail des membres 
du conseil. Il sera 
aussi question de 
l’attitude du conseil 
vis-à-vis les diffe­
rentes interventions 
des membres du 
GPRSH lors des 
séances publiques.

Cette rencontre 
s’avère des plus im­
portante tant d un 
côté comme de I au­
tre. Le Groupement 
des Proprietaires et 
Résidants de Saint- 
Hubert qui existe 
depuis maintenant 
trois ans et qui était

présidé jusqu à tout 
récemment par M. 
Jean-Marc Jutras, a 
subit de gros chan­
gements au niveau 
de sa structure. Ses 
buts restent les me­
mes mais une meil­
leure repartition du 
travail a été appor­
tée avec l’arrivée 
d’un nouvel executif 
de neuf personnes.

Sous la présiden­
ce de M. Holland 
Meunier, on dit vou-. 
loir faire un travail 
d équipe et on sem­
ble détermine a ma­
nifester une presen­
ce ferme et cons­
tante dans tous les 
dossiers munici­
paux. Rappelons 
que c est cet orga­
nisme qui avait de­
mandé la démission 
du conseil munici­

pal lors de la pre­
sentation du budget 
1981.

Le GPHSH est 
devenu avec le 
temps un groupe de 
pression important 
dont les membres 
du conseil devront 
tenir compte au 
cours de leur man­
dat d'administra­
teurs municipaux.

Bailleurs depuis 
réfection du nou­
veau conseil, la ta­
che n a pas toujours 
été de tout repos 
pour les edi les mu­
nicipaux qui ont dù 
faire face a un nom­
bre considérable 
d’interventions de 
la part des mem­
bres du Groupe­
ment des Proprie­
taires et Résidants 
de Samt-Hubeit.

À Saint-Hubert

Les maisons 
d’amusement 

fermées 
au moins 
de 18 ans
■ CLAUDE BEAUBIEN

Dès cette semaine, les jeunes de 
Saint-Hubert âgés de moins de 18 ans 
seront assujettis a un nouveau reglement 
leur interdisant l’accès aux salles de 
billard et d amusement établies à l'mte- 
rieur de la municipalité.

Appuyé d’une petition de 350 citoyens 
an faveur d une telle législation, le conseil 
a en effet donne son appui presqu’unam- 
me au projet de reglement, le conseiller du 
quartier no 8 M. Philippe Dolen s étant 
prononcé contre.

Deux pancartes taisant état de cette 
nouvelle loi municipale seront installées a 
l’entrée et a I intérieur de chacun des 
établissements touches. Tout proprietaire 
de maisons d amusement trouve coupable 
de ne pas avoir respecté cette réglementa­
tion sera passible d’une mende de 100$. 
pour une première infraction, de 200$ 
pour une deuxième commise dans la 
même année et de 300$. ou 60 jours 
d'emprisonnement pour une troisième 
récidive.

Le conseil municipal pourra de plus par 
voie de résolution, retirer le permis a un 
propriétaire d établissement qui aurait 
commis quatre infractions au cours d une 
même année.

>95

MO^S 9° >0' 
\o'- «.c'S.c'X*

d^po'*'°



PftQ* A4 - THE SOUTH SHORE COURIER - Wrtwtdcy. April 22 1M1

Une autre belle année 
en perspective

Chacun devrait bénéficier de jours 
heureux.

A l’intention de ceux qui auraient 
raté notre manchette, répétons 
qu’aujourd’hui marque le premier 
jour d’une 35e année de publication.

Ceux qui ont participé au succès 
de l’entreprise, qu’ils se nomment 
commanditaires ou lecteurs, s’en 
réjouiront avec nous.

Nos communautés bougent conti­
nuellement et les nouveaux arrivants 
représentent autant de défis à rele­
ver: cultiver leur amitié en retenant 
leur attention.

La 34e année qui s’est terminée 
pour nous mercredi dernier s’est 
écoulée sans heurts significatifs au 
point qu’il vaille la peine de tes rele­
ver.

Tout chef d’entreprise a dû user 
d’imagination pour franchir la crête 
de la vague inflation naire sans y lais­
ser le gros de ses économies.

L’année qui commence s’annonce 
sous d’heureux auspices. La collabo­

ration des milieux d’affaires étant 
acquise au gouvernement nouvelle­
ment élu, c’est la collectivité qui en 
retirera les bénéfices.

La raison du plus fort sans être 
nécessairement la meilleure, mérite 
approbation si les argumentations 
s’avèrent inutiles. Il serait futile de 
livrer bataille durant un mandat de 
quatre ans. Mieux vaut pour chacun 
d’agir de telle sorte que l’oreille des 
élus leur devienne favorable. Qui na­
ge à contre-courant s’attire des désa­
gréments.

De vieux principes toujours aussi 
bons aujourd’hui qu’ils Tétaient 
hier.

Le Conseil du patronat, le Mont­
real Board of Trade, la Chambre de 
commerce se sont déjà montrés prêts 
à collaborer. Le moins que nous 
puissions faire, c’est de les imiter.

Avec optimisme, nous prévoyons 
une belle année en perspective.

Qu ’il en soit ainsi de chacun.

L. Beauregard.

Réplique aux jeunes 
libéraux
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DEPOT 
A

O TERME
taux en vigueur au 21 avril 81,1 an 
(intérêts versés annuellement) 
taux sujet à changement sans préavis.

Le dépôt à terme des Caisses Populaire de Rou­
gemont et St-Césaire est un placement dont le 
taux d’intérêt est très concurentiel et garanti pour 
toute la durée de celui-ci.

Il vous suffit de contribuer un minimum de 
$5,000. et vous pourrez choisir parmi une gamme 
complète de termes et de taux, tous plus avanta­
geux les uns que les autres. Dépôt accepté à 
compter de $500.

Venez nous rendre visite. Vous verrez qu’en 
plus de ces avantages nous avons à votre service 
un personnel compétent et courtois qui saura 
vous conseiller judicieusement.
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LA CAISSE 
fJZ. POPULAIRE
2 «mu «Mit

'W' ROUGEMONT

991 ru« Principale. 
Rougemont 
469-3164.

M. André Bergeron, 
directeur.

JK

LA CAISSE 
POPULAIRE 

DESJARDINS 
DE ST-CÉSAIRE
1201 avenue St-Paul, 

St-Cétaire 
469-3161 

M Robert Coderre, 
directeur.

Chère Jeunesse Libéra-
!•,

Que d'honneur vous 
me faites en donnant 
autant d'importance à 
mes propos et par con­
séquent à ma personne. 
Je suis particulièrement 
flatté de cette marque 
d’estime envers tnoi. De 
plus, je suis ravi que 
vous ayez répondu à 
mes affirmations car 
vous confirmez le dicton 
qui dit que "la vérité 
choque!”

Je comprends les 
frustrations que vous 
deviez éprouver en 
sentant la défaite immi­
nente de votre parti. Je 
trouve cependant faible 
votre argumentation vi­
sant mes propos car 
vous n’y répondez point, 
et plus encore, vous 
confirmez mes dires. En 
m’attaquant personnel­
lement, par ailleurs, 
vous avouez votre lâche­
té, surtout du fait que 
vous vous y prenez à 
cinq contre un. Pourrait- 
on affirmer que cinq Li­
béraux égaleraient un 
Péquiste! Qui sait? 
Alors avant d’entrepren­
dre l’analyse de vos at­
taques puériles, j’aime­
rais vous souligner que 
j’ai bien rigolé à la vue 
de certains noms signés 
au bas de l’article. Sur­
tout qu'un des signatai­
res s’est empressé de 
me téléphoner pour m’a­
vouer sa demi-désapro- 
bation face à cet article. 
Aussi, je suis surpris de 
voir un certain Bouchard 
signé des attaques de 
non-culture et d’igno­
rance sur ma personne.

Je ne voudrais pas faire 
de la basse politique 
comme mes adversai­
res, mais franchement, 
quand je me regarde je 
me trouve brillant, puis 
quand je me compare, je 
me trouve super-intelli­
gent. Quelle jouissance 
j'aurais si je pouvais 
connaître les autres 
membres de cette équi­
pe...

Dans votre article, 
vous insistez pour dire 
que le citoyen de Mont­
réal-Nord qui fut élu 
candidat lors d’une con­
vention libérale, le fut 
dans le cadre d’une con­
vention démocratique. 
Première erreur de votre 
part! Vous n’avez rien 
compris de cette machi­
nation hypocrite de vo­
tre vieille machine li­
bérale. Une militante 
active au sein de votre 
formation l’a comprise. 
Huguette Lafontaine dit 
clairement dans une let­
tre ouverte du 18 mars 
au Courrier du Sud: "La 
vieille machine libérale 
du comté a de nouveau 
accompli son oeuvre. 
Une fois de plus, nous 
avons eu l’insigne hon­
neur de nous faire para­
chuter un candidat”. De 
plus, elle insiste pour 
dénoncer l’infiltration 
"fédérale” (Deniger) 
dans votre appareil cor­
rompu. C’est ça que les 
Jeunes Libéraux appel­
lent une convention 
démocratique! Bien sûr, 
en surface tout semble 
beau, mais en profon­
deur, tout est arrangé. Il 
faut croire que votre 
Jeunesse se complait

0n se réjouit de la victoire du P.Q.
Toc... tic... tac... le 

parti québécois 
étant de nouveau au 
pouvoir, voilà que 
“le mécanisme de 
l’horlogerie nord 
américaine” est 
perturbé par la so- 
cial-démocratie col­
lectiviste” et c’est 
l’éditorialiste cher à 
la Power Corpora­
tion, qui ne doit pas 
en être content - entre 
autres mécontents - 
le pôvre, il avait si 
bien traduit les sen­
timents de l’Esta­
blishment, en s’ins­
pirant, dans son 
éditorial de La Pres­
se du samedi 11 
avril de celui de 
“The Gazette” qu’il 
doit lire aussi régu­
lièrement et conscien­
cieusement qu’un 
prêtre son bréviaire, 
à en juger par sa 
prose de ce jour-là.
Monsieur LEME- 

LIN, au nom des 
droits individuels, 
c’est-à-dire au nom 
du PLUS GROS ver­
sus le plus petit, n’a 
pu nous convaincre 
cette fois de voler 
au secours des pro­
fiteurs du sacro- 
saint système nord 
américain. Nous 
avons plutôt laissé 
entendre, en élisant 
80 candidats du par­
ti québécois, et 
c’est positif, que

nous aimerions 
nous désirerions, 
nous consentirions 
“a nous aplatir dans 
l’égalité”. Et vlan! 
Je serais tenté d’a­
jouter, et pourquoi 
pas? Cé-t-y assez 
fort?

Parce que la déma­
gogie perd du ter­
rain, la confiance 
habite le coeur des 
Québécois cons­

cients qu’ils sont 
qu’ils ont les mê­
mes droits et pou­
voirs que tout un 
chacun. “En nom 
Dieu, ils vaincront”! 
Il ne leur suffit plus 
que de vouloir vrai­
ment!

Kévin BLIZZARD 
militant de la base 

au P.Q. comté de 
Marie-Victorin

C.A. Conseil Fiscal
Si vous avez reçu 

une pension ou une 
allocation de retrai­
te pendant l’année, 
il existe plusieurs 
possibilités de 
reporter et de rédui­
re l’impôt exigible, 
comme, par exem­
ple, les contrats de 
rente à versements 
invariables, les régi­
mes enregistrés 
d’épargne - retraite, 
les fonds enregis­
trés de revenu de re­

traite.
Avez-vous touché 

en 1980 une prime 
en argent comptant 
sur des obligations 
d’épargne du Cana­
da? Vous avez le 
choix de traiter cet­
te prime, en totali­
té ou en partie, 
comme un gain en 
capital et d’inclure 
ainsi dans votre 
revenu la moitié du 
gain seulement.

ft*!* ECOLES
MONTESSORI t«

TUNSKHT - 8 «ot*i 
MAISONS D’ENFANTS

Vous oouvai vows tntcriro dos 
maintenant poor septembre 81-82

Classes btlmçwet 
(fronçait et angtaisj

Povr renserpnemem»
à

272-7040

NOUVEAU BUREAU D’AVOCATS

Me André J Therrien Me François Forget Me Yves Meloche

Me ANDRÉ J THERRIEN est heureux d'annoncer que deux avocats sont joints à son étude, soit Me 
François Forget et Me Yves Meloche Le bureau est maintenant connu sous le nom THÉRRIEN. 
FORÔET A MELOCHE

• Me ANDRÉ J THERRIEN est avocat depuis 1M0 et diplômé des Hautes Etudes Commerciales 
en Sciences Administratives (D.S.A.).
Il a accumulé une vaste expérience en droit commercial, en droit matrimonial et en droit général, 
pour avoir travaillé les trois premières années dans deux grands bureaux d'avocats de Montréal, 
pour avoir ensuite été Secrétaire particulier du Directeur Qénéral de la Fiducie du Québec, pour 
avoir été membre du Contentieux de Domtar Ltée. puis de l'entreprise Alcan. Ms Therrien pratlaue 
è son compte é Brassard depuis 1t74. Il tut tour è tour membre de diverses associations locales 
et régionales de la Rive Sud; an particulier II a agi comme directeur et conseiller juridique de la 
Société pour le Progrès de la Rive Sud (S.P R.S.)

• Ms FRANÇOIS FOROET a obtenu sa licence en droit en 1974.
Il fit son stage de formation dans une étude légale de Jollette et pratiqua enaulte durant trois sn 
nées è Drummondvllle è son compta II ajouta enaulte un an d'expértenca dans un grand bureau 
de Montréal
Ma Forget a ausal accumulé une expérience en droit général, en droit matrimonial et en droit lltl 
gleux.

Me YVES MELOCHE a obtenu sa licence en droit en juin 1977 et a développé une expertise de qua­
tre ans sn droit immobilier, en droit du travail, en droit commercial et en droit litigieux dans une 
Importante étude légale de Montréal Me Meloche est membre de diverses associations et • 
ment aviseur légal de Aviation Plein Air Ltée

isstége

THERRIEN, FORQET A MELOCHE 
6185 boul. TascherBau, suite 252 
Brossard 678-0222

IL® ffïn)©1î dp 1© par Louis-Paul Béguin

Une histoire curieuse
“Je fais faire des rabouds à mon cha­

let”, me dit l’autre jour une mère de fa­
mille. Le mot radoub est dans ce sens 
un régionalisme. Son histoire est cu­
rieuse. D’après le Robert, c’est une opé­
ration par laquelle on entretient ou répa­
re la coque d’un navire dans ce qu'on 
appelle le bassin de radoub, affecté à 
cet usage. Les marins bretons et nor­
mands amenèrent ici leur vocabulaire et 
le mot radoub prit une extension terres-

V__________________________________________

tre et signifia toute réparation. Radou­
ber vient du verbe adouber, qui signi­
fiait au moyen âge, le fait de frapper 
(dubban) l’épaule du nouveau chevalier 
lors de la cérémonie de l'adoubement. 
Adouber, ou équiper un chevalier vient 
de l’espagnol adobar qui signifiait ar­
ranger. Je suis loin du chalet de mon ai­
mable Québécoise. Quand on parle des 
mots, on ne sait pas toujours où l’on va 
s’arrêter dans l’Histoire.

dans ce vice... Entre 
"suceux de pouvoir”, on 
se comprend, n’est-ce 
pas?

Plus loin, dans votre 
lettre ouverte du 8 avril 
1981, vous m’accusez de 
ne pas connaître vos ins­
titutions politiques. Eh 
bien, je me suis rendu 
compte, lors du débat 
que j’ai eu contre votre 
président de la Com­
mission du P.L.Q., que 
j’avais une vision exacte 
de votre aberration jeu­
nesse. En effet, les 
"parrains” du P.L.Q. ont 
enfoui les jeunes dans 
une structure n’ayapt 
aucun pouvoir décision­
nel. Personne, même 
pas le président de la 
Commission bidon n’a 
pu faire la preuve du 
contraire. Vous me dites 
que vous avez un pro­
gramme pour les jeunes 
du Québec et que ce 
programme bénéficie de 
l’appui du P.L.Q., mais 
quelles sont vos réalisa­
tions concrètes? A part 
vos beaux voeux pieux 
envers les jeunes du 
Québec, qu’est-ce que 
vous proposez? Rien du 
tout, sinon le confor­
misme à tous les ni­
veaux. La preuve de cela 
c’est que vous me de­
mandez si ma façon de 
penser et de vivre soit 
différente des intérêts 
socio-politiques de mes 
parents. Mais bien sûr 
que les intérêts en cau­
se sont totalement op­
posés, et ce, par le sim­
ple fait que nos intérêts 
économiques soient dif­
férents. C’est terrible 
pour des jeunes d’affir­
mer qu’ils ont les mê­
mes intérêts que leurs 
parents sans rien remet­
tre en question. C’est 
fausser la nature même 
de la jeunesse, soit celle 
du changement. Vous 
prouvez que vous êtes 
des jeunes qui se regar­
dent le nombril et que 
vous êtes incapables de 
déborder le milieu social 
dans lequel vous vivez. 
C’est beau de se retrou­
ver entre jeunes li­

béraux; tout le monde 
pense pareil, tout le 
monde agit pareil, ce 
qui constitue à la fin un 
club social embourgeoi­
sé, aveugle socialement 
et stérile politiquement. 
En fait, vous êtes des 
impuissants en puis­
sance qui pensez offrir 
une alternative aux jeu­
nes du Québec, mais 
qui n’offrez rien du tout 
sinon ce besoin, cette 
soif du pouvoir qui ca­
ractérise si bien votre 
parti. Je trouve domma­
ge que des jeunes ne 
puissent apporter 
d'éléments nouveaux 
dans un parti. De toutes 
façons, même si vous le 
vouliez, la grosse ma­
chine derrière vous se­
rait là pour vous écraser. 
Jeunes libéraux, vous 
faites pitié. Vous êtes la 
hantise de mes fantas­
mes de castration intel­
lectuelle, sociale et po­
litique...

Chers jeunes li­
béraux, je vous invite de 
nouveau à dépasser le 
stade de votre pensée 
parentale car les jeunes 
du Québec veulent être 
représentatifs d’eux- 
mêmes, et non pas des 
intérêts de leurs pa­
rents. Remarquez, je 
n’ai rien contre les pa­
rents, au contraire, mais 
de dire que les jeunes 
doivent se fondre dans 
l’idéologie véhiculée par 
eux, il y a une limite. 
C’est malheureusement 
ce que les Jeunes li­
béraux proposent et 
moi, je les invite à 
réfléchir un peu, à pren­
dre conscience de l’état 
de la société en général. 
Après ce cheminement, 
il me fera plaisir de les 
recevoir au sein des 
Jeunes Péquistes, car 
chez nous, lea.f jeunes 
sont écoutés. Telle­
ment, que même pen­
dant la campagne élec­
torale, les jeunes 
Péquistes ont pu s’ex­
primer en public et faire 
passer leurs idées. Qui 
dit mieux?

Finalement, je suis

heureux que le Québec 
soit de nouveau re­
présenté par un gouver­
nement ayant comme 
but premier la protec­
tion des intérêts de la 
majorité des Québécoi­
ses et des "Québécois. 
Pour le comté, je ne pleu­
re pas la défaite de Gilles 
Michaud car je considère 
celle-ci comme une vic­
toire morale, sachant 
que 27% de la popula­
tion du comté soit an­
glophone. Quoi qu’il en 
soit, l’équipe libérale ne 
peut plus s’asseoir sur 
l'argumentation disant 
que le comté est "rou­
ge". Avec une majorité 
de quelques 320 voix, 
les illusions tombent vî­
tes. De toutes façons, 
mon ami Michaud sera 
reporté au pouvoir en 
1985. C’est un homme 
sage; il préfère laisser 
la chance au nouveau 
député étranger de se 
casser la gueule et ainsi 
prouver que le comté 
était bien représenté 
sous son mandat.

En parlant du nouveau 
député, savez-vous, 
chers Jeunes libéraux,

s’il est déménagé dans 
le comté depuis son 
élection???

Henri Richard, 
Président des Jeunes 

Péquistes du 
Comté de

«CLUB 51»

lit

Danse le 24 avril à 9h p m à 
I hôtel Loew s La Cité. Salon 
Carneau. Lobby av du Parc, 
3645. avenue du Parc Réser 
vations 487 4165, 272 7040

Nouveau group* an fonction 
d’exécutifs

Calendrier et brochure sur 
demande i 

Social consultants 51 
Casa 746 

Montréal H4V 2Z3
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INSTRUMENTS DE MUSIQUE 
EN VEDETTE CHEZ SIMPSONS

Simpsons met la musique à votre portée grâce à une grande va­
riété d’instruments, d’accessoires et de livres de musique.
Notre sélection d’instruments de musique comprend:

Pianos: «Vose and Son*, «Wagner»
Orgues: «Farfisa», « Viscount», «Brio» et «Bontempi» 
Guitares: «Goya», «Norman» et « Segovia »

Pour plus de renseignements, venez ou composez les numéros 
suivants:

Centre-ville, au cinquième. 842-3241, poste 516 
Fairview, étage supérieur: 697-4870, poste 247 

Anjou, étage supérieur: 353-3300, poste 240 
Rayon 398, au cinquième, centre-ville.

Aussi à Fairview et Anjou.

S MD
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Résultats officiels des élections
BERTRAND

>
André Bisaillon Parti Libéra!
Denis Lazure Parti Québécois
Claudette Leclerc-Babin Union Nationale

Majorité de 7f405 voix pour le péquiste Denis Lazure.

31,938 électeurs sur une possibilité de 35,992 se sont 
prévalus de leur droit de vote.
351 bulletins de vote ont été rejetés lors du dépouillement 
du scrutin.

Alfred Perreault Crédit Social Uni 91 Gaétan Bernard Crédit Social Uni 36
Jean-Pierre Roy Union Nationale 81o Yves Boyer Marxiste-léniniste 36

11,686 Jean-Pierre Saintonge Parti Libéral 19,070 Luc Gadoury Union Nationale 619
19,091

810 Majorité de 328 voix pour le libéral Saintonge.
René Lévesque 
Suzanne Ouellet

Parti Québécois
Parti Communiste 
Ouvrier
Parti Libéral

21,535
68

38,716 électeurs sur une possibilité de 45,749 se sont pré- Larry Wilson 9,490
valus de leur droit de vote.
397 bulletins de vote ont été rejetés lors du dépouillement 
du scrutin.

Majorité de 
que.

12,045 pour le premier ministre René Lèves-

LAPORTE

André Bourbeau 
Claude Des Ruisseaux 
Marcel L’Ecuyer 
André Piette

Parti Libéral 
Crédit social uni 
Union Nationale 
Parti québécois

19,316
103
509

12,219

Majorité de 7,097 voix pour le libéral André Bourbeau.

32,147 électeurs sur une possibilité de 38,671 se sont pré­
valus de leur droit de vote.
345 bulletins ont été rejetés lors du dépouillement du 
scrutin.

MARIE-VICTORIN

Michelle D. Ginchereau 
Roland Grandmaison 
Lise Vachon-Marcotte 
Pierre Marois 
Joseph Ranger 
Alain Saulniers

bulletins rejetés 
électeurs possibles

Marxiste-léniniste 
Union nationale 
Parti libéral 
Parti québécois 
Crédit social uni 
Parti communiste 
ouvrier

32,217 électeurs sur une possibilité de 38,596 se sont pré­
valus de leur droit de vote.
386 bulletins de vote ont été rejetés lors du dépouillement 
du scrutin.

772
9,208

19,472
74

110

377
36,798

VACHON

Jean-Paul Côté 
David Payne 
Jacques Roy

Union Nationale 
Parti Québécois 
Parti Libéral

901
17,671
11,972

Majorité de 10,264 voix pour le péquiste Pierre Marois.
Majorité de 5,699 voix pour le péquiste David Payne.

LAPRAIRIE

Gilles Michaud

TAILLON

Parti Québécois 18,747 Pierre Arnauld Indépendant 47

30,544 électeurs sur une possibilité de 37,053 se sont pré­
valus de leur droit de vote.
430 bulletins de vote ont été rejetés lors du dépouillement 
du scrutin.

Avec la campagne 
électorale

Le PCO s’est 
imposé comme 
un choix pour 

les travailleurs

J uleaere mu ■newiemc
*EST FIER DE VOUS ANNONCERA 
*QUE POUR LA 4ème FOIS... *

*IL EST PÈRE

Merci
OUI! Lit. AGRANDIT

Pas de 
recomptage 
judiciaire 
dans Laprairie

FAMILLE RETROUVE AUX
POINTS CARDINAUX

L’OUVERTURE D'UN NOUVEAU MAGASIN AU CENTRE-VILLE

CtLtMU iumm

L
SURPRISES

(L.T.) Le candidat 
péquiste défait 
dans le comté de 
Laprairie, M. Gilles 
Michaud, n’a pas 
l’intention de de­
mander un recomp­
tage judiciaire des 
bulletins de vote 
comme il l’avait 
laissé entendre 
lors du dévoile­
ment des résultats 
le 13 avril au soir.

Après analyse de 
la situation avec 
ses principaux col­
laborateurs, M. Mi- 
chaud en est venu 
à la conclusion que 
les 328 voix de ma­
jorité du libéral 
Jean-Pierre Saint-, 
onge étaient suffi­
samment significa­
tives et s’est rési­
gné à accepter la 
volonté des élec­
teurs.

Quant à son a- 
venir en politique 
active, M. Michaud 
entend s’accorder 
une longue période 
de réflexion. Pour 
l’instant, le député 
défait compte 
poursuivre son tra­
vail avec l’équipe 
péquiste du comté 
et participer à des 
réunions de sec­
teurs prévues pour 
les prochains 
jours. A ce moment 
seront analysés les 
résultats du récent 
scrutin. On compte 
également recom­
mencer le travail 
en vue des pro­
chaines élections 
de façon à repren­
dre le comté aux 
mains des libé­
raux...

Quant à son a-

venir, M. Michaud 
veut prendre une 
longue période de 
vacances en com­
pagnie de sa famil­
le, question de fai­
re le point. Admi­
nistrateur de for­
mation, Gilles Mi- 
chaud travaillait 
pour une PME de 
la Rive-Sud lors de 
son élection en 
1976. Actionnaire 
de l’entreprise, il 
s’était défait de 
ses parts au début 
de son mandat.

Les 33 candidats du 
P C.O. ont recueilli plus 
de 5000 votes dans le 
scrutin provincial de 
lundi dernier C'est là un 
grand succès pour ce 
jeune parti, compte tenu 
de la grande polarisa­
tion entre le P Q. et les 
Libéraux. Les résultats 
généraux placent le Par­
ti Communiste Ouvrier 

' au quatrième rang. Par 
exemple, dans Laurier, 
la candidate Raymonde 
Lebreux a récolté 467 
votes tandis que le 
président du Parti, Ro­
ger Rashi obtenait 250 
votes dans le comté de 
Mercier.

Pour le P.C.O., la vic­
toire du P Q , c’est d’a­
bord un vote contre la 
droite et la politique li­
bérale de Ryan (gel du 
salaire minimum ‘Pour 
un vrai progrès", pour 
mieux servir les mono­
poles comme Pratt et 
Whitney, et la haute fi­
nance...). Par contre, le 
P Q. n’est pas le vérita­
ble défenseur des tra­
vailleurs et de nos droits 
nationaux. En votant 
P Q., plusieurs travail­
leurs ont indiqué qu’ils 
choisissaient le "moins 
pire” et qu’ils voulaient 
surtout éviter le "pire” 
c’est-à-dire Ryan et 
cies. C’est la politique 
de la dernière chance au 
coureur.

Comme l’indique le 
programme électoral du 
parti, un vote pour le 
P C.O. signifiait un re­
fus des politiques tradi­
tionnelles. Ca voulait 
dire un vote pour nos in­
térêts comme travail­
leurs et notre décision 
de bâtir une force politi­
que ouvrière qui répond 
à nos besoins et non à

ceux de la finance A 
travers le Québec, ce 
sont des milliers de per­
sonnes qui ont été en 
contact pour la première 
fois avec le programme 
du P C.O., parmi celles- 
ci ont grossi les rangs 
de leur parti.

Ici, sur la Rive-Sud, 
près de 180 votes sont 
allés au P C.O. Suite 
aux nombreuses activi­
tés des candidats Su­
zanne Ouellet et Alain 
Saulnier, visites à domi­
cile, rencontres avec les 
travailleurs et organisa­
tions populaires de no­
tre région, une grande 
confiance sest établie 
dans la région. De plus, 
20,000 pamphlets sur le 
programme et les enjeux 
des élections ont été re­
çus par la population, ce 
qui a permis à 200 per­
sonnes de venir discuter 
de ce même programme 
à notre local.

Contrairement aux 
autres partis, le P.C.O. 
n’attendra pas les pro­
chaines élections pour 
se faire connaître et or­
ganiser la riposte de la 
classe ouvrière Ainsi, le 
P.C.O. célébrera le 1er 
Mai "Journée internatio­
nale des travailleurs" à 
son local de Longueuil 
le 2 mai à 6:00 p.m. Il y 
aura un souper, des 
témoignages de dif­
férents travailleurs pour 
se terminer avec une 
danse et des rafraîchis­
sements.

Bienvenue à tous, ce
sera une occasion de 
connaître encore mieux 
le P C O et les solu­
tions qu’il offre face à la 
crise. Le local est situé 
au 1194 de la rue Joliet- 
te. Pour informations, 
signalez 463-0496.

M- 'RVAhl WAlVse .
/A m/sov VF SA VEFAte.'.

2391, chemin Chambly 
Longueuil

3675 ouest, boul. Saint-Martin 
Laval

12,300, rue Albert-Hudon 
Montréal-Nord

4646 Avenue du Parc 
Montréal

JOIGNEZ-VOUS DÈS MAINTENANT AUX

500,000 ABONNÉS
OU GROUPE VIDÉOTRON, TOUT EN PROFITANT 

DE L’OFFRE ACTUELLE D’INSTALLATION À

50$'

Cette offrre est valide 
jusqu’au 27 avril 1981,

et s'applique uniquement aux résidents des 
territoires desservies par TELECABLE VIDEOTRON

323-4950
Télécâble
Vidéotron 656-2111

Un piéton, 
c'est un 
automobiliste 
qui se sert 
de sa tête

( «
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CA R TES D 'A FF A 1RES FT PROFESSIONNELLES

santé

OPTOMETRISTES
DR R GREICHE & N SCAFF ET ASSr • Examen de la vue

• Lunettes
• Centre de verres de contact.

( LMtMM É1KTO *1 tMftM «Mto t«y« « a pin CMIttM
Ctntrt d'achats 
Jacquas-Cartlar 

1401 Ch Chambty
677-9107-08 
Cantra d achats 
Graanftald Park 

457 bout Tascharaau
465-7294

Pour
rendez vous

Cantra d'achats 
Plaça Dasormaaui 

2877 Chamin 
Chambty

v 651-2808

Cliniqua 
Madicala Stat 

Métro Languauil 
100 Plaça 

Chartes Lamoyna 
(2e étage)

651-5700

CLINIQUE OPTOMÉTRIQUE 
DE LONGUEUIL

Dr Bertrand St-Germain, o.d.
Dr Pierre Laverdure, o.d.
Dr Daniel Brazeau, o.d.
Dr Jean-Marie Houde. o.d.

Examen de la vue
Lentilles Cornéennes - rigides et souples 

Rééducation Visuelle 
1398 Chemin Chambly, Longueuil

670-6400

656-1101

Q. Dobert Ledoux, DDcS.. 
Cerüf Ortho.
Othodoriiste

3000 MONTÉE ST-MUBERT, ST-HUBERT. QUÉ

/^Centre Dentaire
Bertrand, Binette & Associés 
100 Place Charles-Lemoyne 
Suite 260 
Métro Longueuil 
Tél.: 674-1504

Pratique:
Adultes et enfants 
Service d’urgence

Lun su v«r 
8h*21h 
Sam Dim. 
lOhà 15h

CENTRE DENTAIRE
DION. GAGNON. LANGLOIS. LÉVESQUE. 

ROY & ASSOCIÉS
Lundi I jeudi 
9 00 a m à 10:00 p m

Vend Sam 
9 00a m é5 00 p m

465-1220

DRS LAVALLEE, SIM0NEAU & ASS.
Chirurgiens-Dentistes

Dr. J.N. Lavallée 
Dr. Luc Lavallée

Dr. M. Simoneau 
Dr. D. Robert

1494 Chemin Chambly, Longueuil

651-6610

Clinique Dentaire 
Boutin, Traversy
5660 Ch. Chambly, St-Hubert 
Pratique: Adultes, Enfants, Urgence

Heures:
Lundi-Jeudi 8h. é 20h. 
Vendredi: 8h. à 16h. 
Samedi: lOh.é 14h.

462-3433

justice

r

GAGNE, GUAY & ASS.
AVOCATS & PROCUREURS

Paul Gagné 1555 Boulevard
Alain Guay Provencher

Brossard
465-7333

Y.

/BRISSETTE & ST-JACQUES
AVOCATS-LAWYERS 

Damase Brissetts C.R. Ginetta Trépaniar
Paul Lamarre Louis De L Étoile
Jacquot Chandonnet François Brissette
Nicole Gibeau

Avocat Conseil. Albert Côté

3 ouest, rue St-Chartes 
Longueuil
Edifice Caisse Populaire 677-9144

assurance

r*
PAUL DESUETS

ASSURANCES 
333 BOUL LAURIER 

ST-LAMBERT J4R 2L1 
TOUS GENRES D'ASSURANCES

871 1475 465-5177

Yo. I lené Gravel & cie inc.

Courtiers d'assurances 

Insurance brokers

lOO Place Charles-Lemoyne 
(atation du metro) Longueuil 

J4K 2T4

G
670-9000
871-9299

/Hlstat?
Les Galeries Taschereau 

Tôl.: 465-5570

COMPAREZ:
- Nos rabais pour deux autos 

ou plus.
- Nos rabais pour faible 
kilométrage.

- Notre police propriétaire- 
occupants, incluant le

refoulement des égouts 
vous êtes entre bonnes mains

comptabilité

ROGER LANDREVILLE
COMPTABLE AGRÉÉ

462-2265
5301 Terrasse Beaudry 

St-Hubert

MAISON CHABOILIEZ 
32 OUEST, ST-CHARLES 
SUITE 30Ü
LONGUEUIL. QUÉBEC 
|4H Kb 
(514) 463-1182

COMPTABILITÉ N M
vous offre les services suivants parmi tant 
d'autres:
•Installation de système comptable 
•Tenue de livres 
•Service de paie 
•Conseils en gestion 
• Rapports d'impôt

nm

autres

V

VOUS ETES DANS 
LES AFFAIRES?

ANNONCEZ-LE
ICI!

POUR VOTRE CARTE 
PROFESSIONNELLE,

composez:
674-6251 - 674-1556

La meilleure façon 
de prendre soin 
de votre corps? 
Utilisez votre tête!

s>u(9^gj
DUBE, Eméline

A l'hôpital Charles- 
Lemoyne - le 12 avril - 
Mme Eméline Warren - 
76 ans - épouse de 
Raoul Dubé de Grande- 
Rivière, Gaspé. Outre 
son époux, elle laisse 
ses enfants: MmeHelda 
Déa - M. et Mme Adrien 
Veillette (Edna) - M. et 
Mme Léo Grenon (Frô- 
bonia) - M. et Mme 
Jean-Léon Signori (An­
na) - M. et Mme Michel 
Plourde (Lucie) - M. et 
Mme Serge Dubeau 
(Lorraine) - M. et Mme 
Réal Dubé (Cécile) - M. 
et Mme Urgel Dubé (Ni­
cole) - M. et Mme Tho­
mas Dubé (Lisette) - M. 
et Mme Roch Dubé (Gi­
sèle) - M. et Mme A- 
lexandre Dubé (Lucie) - 
son frère John Warren - 
ainsi que de nombreux 
petits-enfants et arrière- 
petits-enfants.

La Direction des funé­
railles a été confiée à la 
Résidence Darche & 
Fils.

ROBERGE, Germaine
A Montréal - le 9 avril - 

Mme veuve Adrien Ro­
berge - 73 ans - née 
Germaine Messier. Elle 
laisse ses 4 enfants: 
André (époux de Suzan­
ne Lavoie) - Roger té- 
poux de Lise Caron), - 
Claire (épouse de Pierre 
Bibeau) et Monique (é- 
pouse de Mario Provost)
- ainsi que ses 6 petits- 
enfants: Daniel - Nor­
mand - François - Na­
thalie - Josée et Méla- 
nie.

La Direction des funé­
railles a été confiée à la 
Résidence Darche & 
Fils.

SEGUIN, Clarice
A St-Hubert - le 14 

avril - Mme Louis Ed. 
Séguin - 82 ans et 6 
mois - née Clarice Brault
- demeurant au 3770, 
montée St-Hubert à St- 
Hubert.

VINCENT, Serge
A Ste-Julie, acciden­

tellement - le 10 avril - 
Serge Vincent - 23 ans - 
fils d’Armand et Gisèle 
Vincent. Outre ses pa­
rents, il laisse ses 
soeurs: Andrée - Manon 
(épouse de Gérard Lan­
glois) - Danielle - France 
et Christiane - ses frè­
res: Yves et Yvon - ses 
nièces et son neveu, 
ainsi que plusieurs pa­
rents et amis.

La Direction des funé­
railles a été confiée à la 
Résidence Darche & 
Fils.
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Bon. Maintenant que le feu de la 
bataille est éteint, que les émotions 
sont calmées, que l’euphorie des 
vainqueurs et la tristesse bien com­
préhensible et toujours respectacle 
des vaincus (j’ai connu ça, je sais de 
quoi je parle) sont résorbées, bref, 
que les choses sont revenues à la nor­
male, essayons de tirer les con­
clusions de l’événement.

La première évidence qui m’appa­
raît, c’est que la majorité des 
Québécois pensent qu’ils ont un 
‘‘bon gouvernement” et ils l’ont 
réélu. Il n’y a rien de surprenant là- 
dedans.

La deuxième évidence — une si 
grande majorité gouvernementale me 
paraît inexplicable sans ça —, c’est 
qu ’un grand nombre de citoyens qui 
avaient voté NON au référendum 
dans l’espoir que, comme on l’avait 
promis, cela voudrait dire OUI à un 
fédéralisme renouvelé DANS LE 
SENS DE PLUS GRANDS POU­
VOIRS AU QUEBEC se sont 
aperçu que Trudeau leur servait 
exactement le contraire avec son 
projet de constitution. Et alors ils ont 
réagi comme réagissent tous ceux qui 
ont le sentiment qu ’on les a trompés: 
ils ont voté contre les libéraux, 
mêlant Trudeau et Ryan dans la 
même réprobation.

Troisièmement, il semble bien que 
les Québécois, instruits par les 
avatars de leur histoire, et un peu 
normands aussi par nature, n’aiment 
pas mettre tous leurs oeufs dans le 
même panier. Ils préfèrent ce que 
j’appellerais ‘‘lapolitique des contre­
poids” qui consiste à élire à Québec 
un parti qui n’est pas le même que 
celui qui est au pouvoir à Ottawa. Ils 
s’assurent ainsi un meilleur équilibre 
des pouvoirs, ça aussi, ça se défend.

Enfin, il semble bien aussi que la 
majorité des Québécois, tout en ad-

mettant les vertus personnelles cer­
taines de Claude Ryan, ne le 
perçoivent pas comme un chef de 
gouvernement. Je crois, moi, que 
Ryan est un homme de valeur comme 
journaliste, mais je doute qu’il soit 
fait pour être chef d’Etat. Et puis il 
aura toujours contre lui son visage, 
son style et ses idées. Ce n ’est pas de 
sa faute s’il a un visage austère et va­
guement torturé, mais il Ta quand 
même, et ça lui nuit très cer­
tainement. De plus, l’impression 
d’autoritarisme intransigeant qui se 
dégage de son style de parole et de 
pensée lui enlève le minimum de cha­
risme qu’il faut à un chef de parti 
pour espérer des victoires populaires. 
Quant à ses idées, même si plusieurs 
me paraissent objectivement justes, 
(je pense, par exemple, à son souci de 
protéger les ‘‘libertés individuelles” 
et de s’ouvrir à une bonne com­
préhension des éléments minoritaires 
de la société), elles ne vont pas assez 
loin dans le sens d’une promotion des 
‘‘droits collectifs” de la nation qué­
bécoise. Cela, les Québécois, qui sont 
tous plus ou moins nationalistes, le 
sentent. Et ils craignent que sa ten­
dance au compromis pour sauver 
l’unité canadienne le mène jusqu’aux 
‘‘compromissions” qui mettraient 
l’identité québécoise en danger.

Remarquez d’ailleurs que ceci n ’est 
pas exclusif à Claude Ryan. C’est une 
tentation qui guette fatalement tout 
chef du parti libéral au Québec. Et je 
dirais que c’est presque dans la 
nature des choses. Ne serait-ce que 
pour des raisons électorales. En effet, 
quand on pense au Parti libéral du 
Québec, il ne faut jamais oublier une 
chose qui à mon avis explique tous 
ses comportements ambigus sur notre 
question nationale, c’est que l’élec­
torat anglophone représente une par­
tie très importante de sa clientèle 
politique. C’est ça surtout qui l’em­
pêche d’aller aussi loin que le désire­
raient naturellement plusieurs 
libéraux francophones dans le sens de 
l'affirmation ferme des droits collec­
tifs de la nation québécoise fran­
cophone. Bien sûr il serait inexact et 
même injuste de dire que le Parti 
libéral est ‘‘le parti des Anglais”,

mais la réalité oblige à reconnaître 
que la grande majorité des Anglais 
votent libéral. C’est leur droit le plus 
strict et personne ne songe à le leur 
nier. Mais comme nous sommes en 
démocratie, et que les humains sont 
les humains, il ne faudrait pas s’éton­
ner si, par réaction toute naturelle, et 
en vertu de la même logique, la 
majorité des Québécois fran­
cophones aient tendance à se trouver 
politiquement plus à l’aise dans le 
Parti québécois. C’est d’ailleurs un 
peu ce qui a commencé à se produire 
au cours de la dernière élection. On 
me dit — mais je n ’ai pas les statisti­
ques officielles exactes — que, le 13 
avril, autour de 66% des Québécois 
francophones ont voté péquistes. 
C’est énorme. Et si cette polarisation 
allait s’accentuer, ce qui ne serait pas 
surprenant à mesure que la ‘‘question 
nationale” va se poser avec plus 
d’acuité, cela constituerait un danger 
mortel pour le Parti libéral. Il serait 
alors menacé de perdre sa base 
populaire essentielle. Peut-être même 
sa crédibilité nationale.

Ce serait vraiment dommage. Le 
pluralisme culturel, c’est excellent, et 
il faut le défendre comme une valeur 
positive de notre vie collective. Mais 
si, le comprenant et surtout Tap- 
plicant mal, un parti le pousse au- 
delà des impératifs de la prudence 
politique qui exige ici un souci per- 
'manent des droits de la majorité 
A UTANT que ceux de la minorité, il 
risque de se retrouver dans une situa­
tion délicate. C’est je crois, un dan­
ger qui guette constamment le Parti 
libéral, quel que soit par ailleurs son 
souci de justice dont je ne doute pas 
un instant.

Etre libéral, en toutes circonstan­
ces, c’est une qualité. Etre tolérant, 
pluraliste et ouvert à toutes les 
valeurs positives d’une société, com­
me le sont certainement nos amis 
libéraux, c’est un devoir. Mais pour 
un parti prendre le risque, pour des 
raisons électorales, de se couper des 
racines profondes qui attachent la 
grande majorité des Québécois à leur 
identité française, c’est une gageure 
dangereuse. Et à longue échéance, in­
tenable. Doris Lussier
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Une enfant au coeur de la guerre
■ Use Maisonneuve

PBRTiopacrion
. La mouvamant Canadian du Man Mra pnyalqua

1942. L’offensive 
japonaise est à son 
plus fort. L’attaque 
de Pearl Harbor. 
Puis l’invasion de la 
Chine. Shane Or­
well, quatorze ans, 
fille de l’amiral Greg 
Orwell, mort dans 
l’attaque de Pearl 
Harbor, quitte les 
Etats-Unis pour vi­
vre dans nie de 
Kawan. Mais en 
1942, Kawan c’est 
l’enfer. Les rivages 
de la mer de Chine

LAPINS CONGELÉS

$? 19

DERRIÈRE rou8.A1
DE BOEUF «nviîoi?0Ib

$1 98

DEMI BOEUF

$1 67
1 ■ lb.

CÔTELETTES
DE PORC
$1 99

FOIE DE BOEUF

$1 39
1 a lb.

FONDUE CHINOISE

$4 49

RÔTI DE CÔTES 
CROISÉES

Rouge A-1
$1 99

1 ■ lb.

BACON

$1 191 ■ lb.

NOUS NOUS RÉSERVONS
LE DROIT DE LIMITER

LES QUANTITÉS

BOEUF DE MARQUE 
ROUGEA1 

SEULEMENT

seront bientôt oc­
cupés par les Japo­
nais. Mais Shane 
Orwell ne semble 
pas connaître la 
peur. Elle connaît 
cependant ce qu’est 
la souffrance. Son 
père, qu'elle aimait 
d’un amour infini 
(amour qui arrivait 
même à faire peur à 
l’amiral Orwell), 
meurt sous ses 
yeux. L’atmosphère 
d’enfer qui règne à 
Kawan, Shane la 
maîtrise et même la 
domine. Shane Or­
well, enfant fragile, 
bouleverse tout le 
monde. L’histoire et 
la guerre devront la 
prendre en considé­
ration. Les Japo­
nais voudront se 
servir de l’enfant 
pour “punir” les re­
belles qui ont atta­
qué des soldats en 
service. Shane Or­
well servira d’exem­
ple. On prépare sa 
mise à mort sur la 
place publique. On 
la fait défiler dans 
les rues pour l’hu- 
milier et la souiller. 
Mais Shane demeu­
rera la plus forte. 
Greg est là et “l’at­
tend sous un réver­
bère au coin de la 
rue”. Le lecteur ai­
me Shane. Elle im­
pressionne et ne 
laisse pas indiffé­
rent. Nous perce­
vons avec cette en­
fant une autre ima­
ge de la guerre. 
L’amour, la haine, 
la fatalité, la mort, 
tout nous arrive 
avec un goût diffé­
rent, filtré par Sha­
ne, personnage d’é­
popée, enfant bou­

leversante. Lorsque 
l’amour l’emporte. 
Didier Decoin, L’en­
fant de la mer de 
Chine, Paris, Seuil, 
335p.

Dans un tout au­
tre ordre d’idée, 
mais en rapport 
avec le crime, (Pou- 
vait-on parler de cri­
me en période de 
guerre? Crime en 
série. Crime imper­
sonnel. Qui est le

coupable?) J’aime­
rais glisser un mot 
sur un livre intéres­
sant, publié chez 
Stanké, La petite 
histoire du crime au 
Québec par Hélène- 
Andrée Bizier. Nous 
pouvions entendre, 
sur les ondes de 
RADIO CITE FM/ 
Montréal, l’émis­
sion “La P’tite His­
toire du Crime”, mi­
se sur pied en sep­

tembre 1979. On dé­
cida de publier les 
textes radiophoni­
ques. Ce livre nous 
offre deux siècles 
de petite histoire du 
crime au Québec. 
De la “Bande à 
Chambers” qui se­
ma la terreur dans 
la région de Québec 
en 1834, à l’histoire 
de “La Corriveau”, 
le lecteur apprend 
une partie de son 
histoire qui lui révè­
le des choses fort 
intéressantes. C’est 
l’histoire du crime, 
mais aussi l’histoire 
d’une époque, d’u­
ne manière de voir 
et de penser.

Centennial Regional 
High School, 
le 25 avril
La Fête du Printemps

Le Comité d’éco­
le de la Centennial 
Regional High 
School organise sa 
deuxième Fête an­
nuelle du prin­
temps. Elle aura 
lieu à l’école, 800 
ave. Hudson,
Greenfield Park, le 
samedi 25 avril, de 
10 h à 14 h.

Voici quelques- 
unes des activités 
qui sont offertes:

encans, loteries, 
marché aux puces, 
expositions de li­
vres et d’artisanat, 
les articles pour la 
Fête des mères, 
casse-croûte et 
kiosque de pâtisse­
ries.

L’entrée est GRA­
TUITE. Pour $2., 
vous pourrez faire 
laver votre voiture 
sur place. Venez 
vous amuser!

CENTRE de PISCINES de BROSSARD
-«c-rn r nnin nnniirKinucn A nnncCADR INC1670 E BOUL PROVENCHER • BROSSARD
PLACE DU COMMERCE MAGASIN SEARS 465-5781

GRANULAR DRV CMLO» 
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de rabais

PRIX IMBATTABLES
À QUALITÉ ÉGALE

SPECIAUX PRE-SAISON
TOILES SOLAIRES “SEALED AIR 
JOUETS AQUATIQUES
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HEURES D’OUVERTURE
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LUNDI AU VENDREDI: 9:00 HRES À 21:00 HRES 
SAMEDI: 9:00 HRES À 17:00 HRES
DIMANCHE: 12:00 HRES À 17:00 HRES
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Salon de la sous-traitance

LE COURRIER OU SUD - UfcfOi 22 avril 1961 - P»ga A7

Les 28 et 29 avril prochains
L’Office de la langue française sera 
présent au Salon de la sous-traitance

ses de la région

C est un rendez-vous 
donc les 28 et 29 avril 
prochains, À l’Hôtel 
Sheraton Le Saint-Lau­
rent. Nous vous y atten 
dons.

Possibilité de 300 
millions $ en contrats 
pour la Rive-Sud

C'est une possibilité de quelque 
300 millions de dollars en divers con­
trats qui sera offerte aux dirigeants 
de PME (petites et moyennes entre­
prises) de la Rive-Sud par le biais du 
Salon de la sous-traitance organisé pr 
la Société pour le progrès de la Rive- 
Sud.

Telle est l'annonce faite par le pré­
sident du Salon de la sous-traitance, 
M. René Delarue, alors qu’il présen­
tait le programme de ce Salon qui 
aura lieu les 28 et 29 avril prochains 
au Sheraton Le St-Laurent sur nie 
Charron.

De plus, M. Delarue a mentionné 
que sans nécessairement être le der-

■ LOUISE LEGAULT
nier Salon de la sous-traitance à être 
présenté comme tel, il y aurait peut- 
être une autre formule qui rendrait 
cette institution permanente par la 
création d’une Bourse de la sous-trai­
tance, ce qui a déjà été approuvé lors 
du Sommet économique tenu derniè­
rement.

Plus d’envergure
Le premier Salon de la sous-trai­

tance organisé en 1979 par la SPRS 
voulait mettre en présence les com­
pagnies de la région et s’adressait 
uniquement aux industries et manu­
factures. La possibilité des contrats 
était alors de 50 millions $ environ.

Après un an de répit pour en faire 
une évaluation, la SPRS a maintenant 
étendu l'envergure du Salon et l’a 
ouvert également aux corps publics 
et para-publics. Outre les industries, 
certains ministères et organismes 
gouvernementaux, les institutions fi­
nancières et des firmes profession­
nelles seront au rendez-vous.

Suite à cette seconde expérience, 
il y aura autopsie du Salon, une sorte 
de suivi où les types d’achats seront 
vus par un sous-comité.

La SPRS est assurée de l’aide du 
ministère de l’Industrie et commerce 
qui fera état des pièces qui n’auront 
pas été retenues par les entrepre­
neurs de la Rive-Sud et tentera de les 
publiciser.

L’inauguration officielle du Salon 
de la sous-traitance se fera par le 
ministre d’Etat au développement 
économique, M. Bernard Landry.

A l’heure du lunch, M. Raymond 
Blais, président de la Confédération 
des Caisses populaires et d’écono­
mie Desjardins du Québec, sera le 
conférencier invité. Au dlner-cause- 
rie clôturant le Salon de la sous-trai­
tance, l’honorable Charles Lapointe, 
ministre d’Etat aux petites entrepri­
ses, prononcera une allocution.

Dans le cadre du Sa­
lon de la sous-traitance 
organisé par la Société 
pour le Progrès de la 
Rive-Sud, les 28 et 29 
avril prochains, l’Office 
de la langue française 
annonce qu’il y tiendra 
un kiosque d'informa­
tion destiné à accueillir

les personnes désireu­
ses de se renseigner, 
entre autres, sur les 
services offerts par le 
bureau régional de la 
Montérégie.

Placée sous le thème 
“L'Economie, c’est d’a­
bord des affaires", cette 
manifestation a pour

principal objectif 
d’augmenter le volume 
des affaires dans la 
région de la Montérégie 

Les représentants du 
bureau régional et du 
service des programmes 
de francisation de la pe­
tite et moyenne entre­
prise seront alors heu­

reux de vous expliquer 
les diverses modalités 
d’application de la Char­
te de la langue française 
dans les entreprises 
québécoises. On pourra 
y trouver en outre une 
foule de dépliants et de 
lexiques intéressant 
l’ensemble des entrepri-

EATON
a St-Bruno et Greenfield Park
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25% de rabais!
Rideaux et tentures sur mesures

(tissu et main d’oeuvre)

.33 à1.20Prix courant Eaton .45 à1.60 le cm

Des tissus de V. I .P. et V.A., nous en 
avons un assortiment gigantesque: des 
classiques, des modernes, des 
traditionnels. Quels que soeint vos goûts, 
nous avons ce que vous cherchez; voile 
diaphane, aspect toile ou soie, bouclé, 
dentelle, satin antique, broderie et une 
variété de tissus acryliques. Vous n’avez 
qu’à nous apporter vos mesures et nos 
spécialistes seront heureux de vous 
assister dans votre choix. Puis, le

le cm

personnel avisé de nos ateliers de 
couture travaillera soigneusement afin de 
vous assurer entière satisfaction. Pour 
des modèles qui répondent à vos 
exigences, passez chez Eaton. Cette offre 
est en vigueur jusqu’au 2 mai. (Veuillez 
accorder 6 semaines pour la livraison). 
Eaton aux Promenades St-Bruno et au 
magasin Eaton Foyerama 
à Greenfield Park. Rayon 267 
Achats en personne seulement.

EATON

Assemblée annuelle le 27 avril
Premier anniversaire de la Coop régionale de 
La Prairie-Brossard

La Coopérative 
régionale des con­
sommateurs de 
Laprairie-Brossard 
tiendra sa première 
assemblée généra­
le annuelle le lundi

27 avril, à 20 h., au 
sous-sol de l’église 
Notre-Dame-du-Sa- 
cré-Coeur, avenue 
Auteuil, à Bros- 
sard.

Cette rencontre

sera l’occasion 
d’exposer le bilan 
des activités de la 
première année 
d’exploitation de la 
Coop et permettra 
de faire le constat

de la force de la 
coopération.

Le grand public 
est invité à assis­
ter à la première 
assemblée généra­

le annuelle de la 
Coopérative régio­
nale des consom­
mateurs de Laprai­
rie-Brossard.

Au centre commercial Place Longueuil

La Banque Royale est emménagée 
dans ses nouveaux locaux

La nouvelle suc­
cursale de la Ban­
que Royale sise au 
centre commercial 
Place Longueuil a 
ouvert officielle­
ment ses portes le 8 
avril 1981.

Ces nouveaux lo­
caux permettront 
d’offrir une gamme 
plus étendue de 
services bancaires 
dans ce secteur de 
la rive-sud.

Cette succursale,

affiliée à l’autre 
succursale de la 
Banque Royale, si­
tuée au coin des 
rues Chambly et 
Sainte-Foy, est en 
mesure d’offrir tous 
les services bancai-

Nouveau recruteur 
à la CEE de Brossard

La Caisse d’en­
traide économique 
de Brossard compte 
un nouveau recru­
teur, Mme Sophie 
Mussa, qui vient de 
se joindre à l’équipe 
des recruteurs.

Originaire d’Ita­
lie, Mme Mussa a 
occupé divers pos­
tes au Zaire, de 
1965 à 1974, dans le 
domaine de la vente 
et du secrétariat, et 
de 1975 à 1976, en 
Italie, comme re­

présentante com­
merciale pour la 
compagnie Basset- 
ti.

de-
an-

M me 
MUSSA.

Sophie

Le Secrétariat 
Archipel est déménagé

Le Secrétariat Archi­
pel, responsable de la 
coordination des études 
de faisabilité du projet 
d’aménagement des 
eaux de la région de 
Montréal vient d’em­
ménager dans ses nou­
veaux locaux au 3450 
rue St-Urbain, à Mont­
réal, H2X2N5 

Une grande salle près 
de l’entrée principale a 
été spécialement 
aménagée pour recevoir 
la maquette du réseau 
hydrique de l’archipel. 
Rappelons que cette 
maquette de 7 mètres de 
long par 4,5 mètres de 
large a ôté dévoilée par 
le ministre responsable

d’Archipel, M. Guy Tar­
dif, lors du dernier Sa­
lon nautique de Mont­
réal.

Les groupes qui dési­
rent venir voir la 
maquette et se familiari­
ser avec les objectifs et 
le programme des étu­
des d’Archipel peuvent 
communiquer avec le 
service des communica­
tions. Une séance 
d’information avec 
projection d’un diapora­
ma sera préparée à leur 
intention.

On peut rejoindre 
tous les services 
d’Archipel au même 
numéro, soit 873-5751.

Au Canada 
puis quelques 
nées seulement, 
Mme Mussa a jus­
qu’ici rempli des 
engagements au­
près de société de 
fiducie, d’épargne 
et de crédit et com­
me recruteur d’un 
club d’automobiles.

Mme Sophie 
Mussa est au servi­
ce des membres de 
l’Entraide et de la 
population. Elle a 
son bureau au siège 
social de la Caisse 
d’entraide écono­
mique de Brossard, 
1580, boulevard 
Provencher et peut 
être rejointe au 465- 
6051.

res aux consomma­
teurs tels que 
comptes d’épargne, 
de chèques, prêts 
hypothécaires, etc. 
De plus, elle dispo­
se d’un système de 
caisse centrale 
permettant ainsi de 
dispenser un servi­
ce plus rapide et 
plus efficace à tou­
te sa clientèle.

La succursale, 
dont les installa­
tions sont à la fine 
pointe de l’automa­
tion, est conçue

pour recevoir, dans 
un avenir rappro­
ché, un équipement 
des plus sophisti- 
qué..

“La Banque 
Royale entend 
demeurer à l’avant- 
garde de l’innova­
tion constructive et 
c’est dans cet esprit 
qu’elle s’adapte 
sans cesse aux 
exigences de la 
réalité de Lon­
gueuil”, déclare M. 
Cabana, directeur 
de la succursale.

« vvA

Les CS
au Salon de la 
sous-traitance
(M.J.E.) Le second Salon de la 

sous-traitance se tiendra les 28 et 29 
avril prochains au Shareton Le Saint- 
Laurent sur l’île Charron et pour la 
première fois on y enregistrera la par­
ticipation officielle des commissions 
scolaires de la Vallée du Richelieu.

Les seize CS totalisant quelque 
100,000 étudiants, seront donc repré­
sentées.

Dans un local qui sera le leur et qui 
comprendra un kiosque de même que 
de l’équipement audio-visuel, les 
commissions scolaires veulent dé­
montrer leur reflet économique, la 
nature et la valeur de leurs dépenses 
en faisant connaître l'ensemble de 
leurs besoins aux entreprises de la 
Rive-Sud.

-COULEUR

CONTRAT 1 AN
14” PORTATIF

$17.
20” PORTATIF 26” CONSOLE

PAR MOIS
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PAR MOIS PAR MOIS

ocation à court term
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La CS Jacques-Cartier adresse 
une demande unilatérale 
d’intégration

Déterminée à obtenir gain de cau­
se, la commission scolaire Jacques- 
Cartier présentait récemment un avis 
de motion selon lequel la CS deman­
de au ministère de l’Education du

MARIE-JOSÉE EMARD

Québec la permission de se désaffi­
lier de la Régionale de Chambly en 
vue de récupérer tous les élèves de 
son territoire (de niveaux primaire et 
secondaire) et d’en devenir le seul

Affaire Mongeau
La Régionale de Chambly fait preuve de 
“largesse d’esprit” ■ louiselletremblay

Les membres du 
Comité exécutif de 
la Régionale de 
Chambly n’ont pas 
voulu donner suite 
à des demandes 
d’appui provenant 
de trois commis­

sions scolaires de 
la province, Des 
Moissons (Beauhar- 
nois), Lachaudière- 
Etchemin et Lotbi- 
nière, qui réclament 
la démission de M. 
Jacaues Mongeau

de son poste de pré­
sident de la Fédéra­
tion des Commis­
sions scolaires ca­
tholiques du Qué­
bec.

Considérant 
comme ‘‘hors d’or-

CENTRE DE PISCINES R.S.
3919 Boul. Taschereau 

St-Hubert • 656-6602 • 866-9078

EST MAINTENANT OUVERT
Laurent Moreau, président • Marcel Moreau, gérant général

les spécialistes de piscines hors-terre 
et creusées sur la Rive-Sud

PISCINES
HORS-TERRE:

Cornelius
Ricardet

NOUS INSTALLONS 
LE PAVÉ UNI

PISCINES
CREUSÉES:

Cornelius 
Ricardet 7-11 
Haugh’s 
Vogue

LE SPÉCIALISTE 

OU
BROMINATEUR

Aussi les accessoires de marques:
SUN • SANI MARC • AQUA-LEADER • JACUZZI

NOUS SOMMES OUVERTS 7 JOURS PAR SEMAINE
• Lundi au mercredi________ :_____ 9a.m.-6p.m.
• Jeudi et vendredi_______________9 a.m.-9 p.m.
• Samedi______________________ 9a.m.-5p.m.
• Dimanche____________________ 11a.m.-4p.m.

dre et dépassés” 
les arguments invo­
qués par les com­
missions scolaires 
pour appuyer leur 
revendication, à sa­
voir la candidature 
de M. Mongeau aux 
élections du 13 avril 
dans le comté de 
Sauvé pour le Parti 
Libéral du Québec, 
les commissaires 
ont qualifié ‘‘d’es­
prits étroits” les au­
teurs des résolu­
tions et ont décidé 
de ne pas s’attarder 
sur ie sujet.

Rappelons que le 
président de la FC- 
SCQ, M. Jacques 
Mongeau, a fait la 
lutte au ministre de 
l’Education sortant, 
M. Jacques-Yvan 
Morin. Ce dernier, 
on le sait, l’a empor­
té avec une majori­
té de 2,395 voix.

Intégration 
du transport

Au cours de la 
même réunion de 
mardi dernier, Mme 
Géraldine Cour- 
chesne a suggéré 
qu’une étude soit 
entreprise sur l’inté­
gration du transport 
scolaire au service 
de transport en 
commun de la Rive- 
Sud.

Faisant référence 
à l’étude sur le re­
groupement de l’in­
formatique où tou­
tes les commis­
sions scolaires du 
territoire de la ré­
gionale de Chambly 
apportent leur parti­
cipation pour en dé­
frayer les coûts, 
Mme Courchesne 
s’est dit d’avis que 
le même processus 
pourrait être suivi.

Mme Courchesne 
qui dit croire à l’in­
tégration des struc­
tures affirme qu’el­
le est prête à pré­
senter un projet de 
résolution à ses col­
lègues du Comité 
exécutif si la Régio­
nale ne démontre 
pas plus d’empres­
sement à intervenir 
pour la réalisation 
de l’étude.

LES CABANONS

MANUFACTURIER
CABANONS 
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RECOUVREMENT
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• déclin masonite
• déclin vinyle

GRANDEURS
6 k 8 8 k 8’ 8* k 10’
8 k 12 10* k 12’ 10’K 14’

ou sur mesures

CONSTRUCTION SOLIDE

GARANTIE 3 ANS

ASSEMBLAGE EN USINE
(non par panneaux)

POUR UNE CONSTRUCTION 
PLUS SOLIDE

LIVRAISON et 
INSTALLATION
sur blocs de ciment incluses

igpSTiiS :
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gestionnaire.

Il faut savoir que l’intégration du 
secondaire au primaire fait les man­
chettes depuis longtemps et que le 
principe môme entraine de sérieuses 
divergences d’opinions dans les mi­
lieux scolaire et politique. A Lon- 
gueuil, la CS Jacques-Cartier s’est

maintes fois prononcée en faveur de 
l’intégration. En octobre 78, les com­
missaires de Jacques-Cartier adop­
taient unanimement une résolution à 
cet effet, dans le but d’aboutir le plus 
rapidement possible. Ce premier es­
sai nécessitait alors, l’approbation 
des autres commissions scolaires lo­
cales du territoire de la Régionale. A

cette époque, seule la CS de Varen- 
nes avait exprimé son désaccord, 
réduisant à néant la démarche de la 
CS Jacques-Cartier.

Aujourd'hui* les commissaires s’y 
prennent autrement pour manifester 
la môme volonté dans le but évident 
de déboucher cette fois sur une ap­
plication concrète de leur objectif.
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MAIL

EXPOSITION
"VOITURES ANCIENNES”

du 22 avril au 2 mai
La Fondation, une organisation à but non lucratif, a pour objectif l’acquisition de véhicu­
les revêtant une importance particulière du point de vue de l’histoire de l’automobile au 
Canada ainsi que la présentation au public de ces voitures et d’autres tout aussi intéressan­
tes qui ont si profondément marqué la vie des Canadiens depuis l’invention de ce mode de 
transport.
On pourra voir au centre commercial Mail Champlain, à Brossard, des voitures telles que:

FORD 1901, modèle “T”
CHALMERS TOURIMES 1910 
ROLLS-ROYCE 1921 
RUXTON 1930
FORD COMMERCIALE, modèle “A” 1931 
FORD 1931, modèle “A”
ALFA ROMEO 1932

CHAMPLAIN
BOUL. TASCHEREAU ET LAPINIÊRE A BROSSARD


